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A L’ATELIER 
 

A l’atelier j’ai mis des gants 

                                               Je travaillais à exprimer mes talents 

Fallait me voir si élégant. 

 

A l’atelier j’ai compris le sens de la bonté 

                                               Dans le parfum de l’amitié. 

Moi écolier qui suis vacancier. 

 

J’ai inscris dans nos colliers 

En lettres d’or 

Les dons de l’Union 

La Discipline 

Le Travail 

 

Dans la communion de l’hospitalité 

Le partage de la charité 

Obéissant à nos ainés 

Encadreur lumière 

Attentif aux rires bonheurs  

Des jours rigueurs. 

 

Moi petite frayeur  

                               Epris  de douceurs 

Moi petite douceur 

                              Candide de toute splendeur 

 

Dans l’attention et la compassion  

De ces yeux qui m’embrassent le cœur. Merci ! 

                                                                                                     ANGE ETI 
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AGREABLE CENSURE 

 

Le vice est un délice 

Plat de riche volupté 

Figure du corps de passion 

Délice malice 

Caprice actrice 

 

Le vice est un supplice 

Douce torture d’émotion 

Extase des sensations 

Fusion union 

Tension communion 

 

Le vice est un désir 

Désir ultime 

Plaisir intime 

Gémir frémir 

Frémir soupir 

 

Désir plaisir 

Plaisir désir 

Jouir réjouir. 

 

                                                                                                                  ANGE ETI 
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AMOUR HAINEUX 

 

Je te hais du plus grand amour dont je t’ai aimé 

Fasciné par l’amour de me venger. 

Soyons amis ! 

Sublime ironie. 

Après l’amour ce n’est pas la guerre ! 

Triste idéalisme. 

De cœurs pourris  

Dans ce théâtre nourri. 

Futile réalité 

Malgré les peines du passé 

Faut bien avancer. 

 

 

  ANGE ETI  
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ARTISANS 

 

Je suis  

Un artiste  

Qui au fil des ans  

Est récompensé de son talent. 

Lent et sur 

Le chemin de la patience qu’emprunte la science de mon art 

J’assure le brillant de mes mains d’or. 

Sans l’intelligence de mon intellect créatif 

Incapable je serai 

Face aux ruines qui sont pour moi les matières  

Premières de mes mémoires. 

Mon corps est exigeant 

Loin d’être ignorant. 

J’ai le mérite de l’innovation 

Qui nourrit bien ma passion. 

 

ANGE ETI 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 
5 

AURORE D’UNE AMITIE NOUVELLE   
 

Quand se prolonge l’attente et le silence, la patience s’éprouve  et l’inquiétude s’installe.  

Saisi par le tourment de l’envie de connaitre l’inconnu, empressés, attentifs sommes-nous 
lorsque nous nous parlons.  

Ainsi s’installe progressivement la confiance et se consume la méfiance. À un certain moment 
la réticence ne sera plus et les pages d’une histoire commune s’écriront.  

Attelons nous à y mettre du notre car l’amitié se construit.  

Celle qui se veut nouvelle et pure.  

Aurore d’un dessein commun, marche d’un géant d’argile.  

Faisons le possible pour être de bons amis.  

Amis pour la vie.   

 

ANGE ETI  
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AVEC MOI-MEME 
 

Seul,  

Dans le silence, 

Je t’ai connu toute entière. 

Par ta manière, 

J’ai compris tes misères. 

Dans le silence,  

Seul, 

Tu te tenais. 

Du mieux que tu pouvais,  

Tu te maintenais 

Au refuge que t’offrait ton corps, 

La seule vie qui t’abritait. 

De tes yeux de cendre,  

J’ai pu comprendre que seul l’oubli réchauffait ton âme. 

Du reste de tes maux, 

J’ai pas su lire mot. 

J’ai pris trop peur 

Car s’était moi que je lisais. 

 

 

ANGE ETI 
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                                                 CAMELEO 
 

L’Appétit vorace des exigences  

Fait de moi la proie des apparences. 

Le suivisme, 

 Mon libre arbitre 

Fait de moi un filtre 

Un libre litre. 

 

Décapé  

A forte dose d’acides 

Qui me rendent placide 

L’odeur de poissons pourris 

Nourris à forte dose de souris 

Masquait à peine mes peines 

A dissimuler l’acre humeur  

Des gènes 

Que renferment mes peaux. 

 

Couleur calquée au goût de… 

A la page  

Je reste à la mage 

De tant d’hommage 

Qui d’ombrage 

Font de moi la lumière 

De la honte de moi-même. 
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Ehonté 

Je me fourre dans le moule du conformisme 

Différend avec la santé 

Au mépris même de ma nature beauté 

Je demeure importé.   

 

Je me sens si bien dans cette peau 

Au-delà des mots 

Car seul je suis face aux maux 

Qui me viennent en lot. 

Ne vis pas ma vie 

Ma vie, 

Ne fait pas sienne 

Après tout ce n’est pas ton kplo ! 

                                                                                                            

                                                                                                                Yako ! 

 

 

                                                                                                           ANGE ETI 
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CHANGER DE VIE 
 

Changer de vie n’est nullement changer de vices 

Changer de vie s’inscrit  

Dans le libre choix du détachement 

L’attachement à la lumière de la vérité 

L’attachement au soleil de la pureté. 

La vie humaine n’étant pas seulement humaine  

La vie humaine étant humaine et spirituelle à la fois 

Changer de vie s’inscrit  

Dans l’intelligence de la foi 

La douceur de la croix 

La douleur du renoncement du moi. 

Changer de vie prend toute une vie. 
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CONSCIENCE  DE  SOI 
L’amour s’était donné à moi en des chemins distincts et bien différents. 

L’amour pour soi ou le don de soi, livrait une lutte dans mon for intérieur en mon intime. 

Dans l’intime de moi-même là, ou se consumait en des facettes multiples des questions légion et de 
requêtes innombrables. 

Ma liberté, voilà l’objet de mon existence. 

Ma décision, le commencement de la matérialisation de ma pensée  

Mes sentiments et ressentiments étaient de bonne guerre. 

(…) 
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DANS LA SPIRALE DE L’OUBLI 
 

 Tu m’as laissé dans le silence de ton absence 

 Tu m’as porté dans la présence de ton silence. 

Et là  

Je suis  

Sans toi. 

Fixe le ciel 

 Tu verras courir mon sourire 

Et quand la lune se dévoilera  

 Tu recevras tout le parfum du doux sommeil. 

Joyeux soleil à ton doux réveil. 
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DANS LE SILENCE DE LA PRIERE 
 

Je le trouve là, dans le silence des mots  

Je le trouve là, dans le repos de mon âme 

Mon âme ouverte en Lui 

Mon âme plongée dans sa miséricorde 

Misérable devant sa grandeur 

Misérable devant sa sainteté. 

Son amour pour moi se répand en moi  

Son amour pour moi se révèle en moi 

Moi pauvre petit pécheur 

Moi riche orgueilleux 

Sous son regard aimant  

Sous son regard ardent. 

Il me libère de mes détresses 

Il me couvre de sa tendresse 

Dans la plénitude de la joie  

Dans la plénitude de la charité. 

Genoux fléchi, tête courbe, petit  devant  sa grandeur 

Doux, Il s’offre à moi et mon cœur est rempli de sa splendeur 

 Ma gratitude  en action de grâce. 
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DJOUDJO 

 

 

N’emprisonne pas le soupir de mon âme 

Ne me traque pas avec le sourire de ta lame. 

 

Si tu écrases mes convictions 

Tu tues ma raison 

Si tu te prives de la raison 

Tu devras sortir de tes prisons. 

 

Laisse ma langue courir 

Laisse mes mains écrire 

 

Les droites ambitions 

Les sobres intentions 

Pour la tribune 

Qui s’informe à la une. 

     

     ANGE ETI 
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DROITE CONSCIENCE 
 

Face aux pires désespoirs  

Faites le choix de la plus petite des croix. 

Car justement, c’est la plus noble des voix. 

Tel doit être le tourment de ceux qui espèrent  

En la foi des âmes qui vivent de l’amour, 

Et pour lequel amour  

L’amour c’est immolée à elle-même. 

La lumière nos ténèbres 

Car des ténèbres ne peut surgir aucune lumière. 

Tout comme chaque homme choisit la voie de son salut, 

Tant que le cœur bat avec force 

L’âme renait jours après jours de sa nuit la plus sombre 

Vie après vie 

Siècle après siècle. 

Quand parait toujours trop court le temps à ceux qui en manquent 

Mais dure une éternité pour ceux qui s’aiment, 

Choisir nous engage 

De peu pour un emprisonnement éternel 

De feu pour la flamme du divin amour 

De l’ardent désir de l’âme qui attend un autre.  

N’y aurait-il aucune différence entre cette vie et la suivante, puisque nous 
sommes nées de la précédente ? 

Ne me juge pas  

Car tu ne sais pas la nuit qui t’habite. 

Reprend moi avec persévérance chaque fois que je tombe 

Ou que je m’éloigne de la droiture qui souvent me torture. 
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Soit la lanterne de mon être 

Le guide de mes pas 

Par le poids de tes prières 

Et le courage de ton exemple. 

Aide-moi 

Je le veux 

A jamais !  

 

 

ANGE ETI 
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EBONY 
 

Ma plume vidait mon enclume 

Que les dunes de mes écrits ont enseveli 

Immense trésor des terres de mes pensées  

En chaines à chaire et de sang dans le conflit de mes doutes encensés. 

De peine je traçais ma route  

Sur les durs de pierres qui voltigeaient sous la coupole de la réflexion 

Miel amère du point éphémère qui porte la liberté de s’exprimer, 

Voix humaine inscrite dans la plaine des consciences fléchées. 

Ma plume est cette âme que tranche le poids de ta lame en proie à ses vagues 

En larmes des voix sans voix en proie à ses dagues 

En cri des croix sans choix  

Muselés par les gueulés qui n’ont qu’hurler à parler muet du bruit de temps de 
silence brulé. 

Et vorace qu’ils puissent être limaces 

Nul n’a de vérité que l’amour 

Nul ne l’a conçu plus grande que notre Dame 

Et tant que demeurons les pierres Céphale de nos mémoires 

Lumière  seront les graines de nos convictions qui traversent le temps. 

Car notre dignité incarne l’espérance en la foi créatrice de la vie 

Et le couronnement qu’offre la victoire étant l’enseignement du à la traversé du 
passée des ronces 

Ma vie est ma plume. 

 

 

ANGE ETI 
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ECOUTE   

Ecoute 

Ton cœur à la lumière de la raison  

Ton âme dans le silence de la prière  

Ton altruisme pour bâtir l’avenir  

Ton espoir pour espérer en ton devenir  

Ton abnégation pour relever les défis.  

Ecoute   

La paix du cœur et de l’esprit  

Respirer la joie et la grâce de la pureté  

Les yeux fermés, la sagesse et l’amour  

Te chanter la force du pardon  

  Te donner le repos   

La force de te l’accorder  

  Te libérer de tes maux.  

 Ecoute  

Le pouvoir de pardonner et celui de l’accorder  

Ce possible pour vaincre l’impossible.  

Ecoute  

 La vie   

Le bonheur   

 L’amour triomphant du mal par le bien.  

 

ANGE ETI      
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ELLE 
 

Elle ne m'a laissé que son silence 

Je me tiens là dans son absence 

Le regard perçant telle une lance. 

Elle ne m'a laissé que son histoire 

J'ai toujours du mal à y croire 

Le regard fumant tel un encensoir. 

Elle ne m'a laissé que sa voix 

Je suis depuis si sourd et resté sans voix 

Le regard pesant telle une croix. 

Elle ne m'a laissé que ce regard 

J'ai toujours eu mal à le  supporter à mon égard 

Le regard fuyant tel un étendard. 

Elle ne m'a laissé que son humour 

Je suis resté là sans dire bonjour 

Le regard mourant  tel un abat-jour. 

Elle ne m'a laissé que   

Je suis 

Le regard. 
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EN TOUT DEBUT 

 

Commence  

Commence à écouter dans l’absence de ta présence  

Le bruit du silence 

Pour entendre la raison  

Dans les vagues de l’ignorance 

Dans les tumultes de l’existence 

 

Commence 

Commence par le refus de l’arrogance dans l’absence de ton orgueil  

Pour apprendre l’humilité 

Dans le désert de l’abaissement 

Dans les revers de l’humiliation 

 

Commence 

Commence à être un enfant dans le sein du pardon  

Pour aimer le cœur de l’autre  

Dans les tourments des passions 

Dans les folies des incompréhensions 

 

Commence  

Commence par donner dans la joie de la simplicité de l’âme 

Pour être pauvre de cœur  

Dans les tendresses de l’espérance 

Dans la foi de la semence 
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Commence  

Commence à être témoin en l’action de ton être 

Pour servir de repère 

Dans l’illusion des chemins 

Dans la confusion des mains 

 

 

Commence  

A croire pour comprendre  

A comprendre pour aimer  

A aimer pour croire 

A mourir pour vivre 

A vivre sans mourir. 

 

Là  

 En début de chemin 

Au bout de tes seins. 

 

                                                                                    

                           

                             

  

 

                                                                                                                                  ANGE ETI 
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ETRE AIME 
TOUT TIENT EN DEUX MOTS ET ANNONCE PLUS D’UN MOTS 

TOUT TIENT EN DEUX MOTS ET REVELE PLUS D’UNE ESTIME  

TOUT TIENT EN DEUX MOTS BEAUX ET SUBLIMES                                                                                                                                       

TOUT TIENT EN DEUX MOTS ET SE TROUVE EN TOI  

TU LE SAIS ET JE TE LE DOIS 

 

ANGE ETI 
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FEMME  
 

Femme, je ne sais te dire je t’aime  

Loin mais si proche de toi je t’estime beaucoup. 

Mon regard à mon égard, fait germer ta flamme en mon 
cœur aimant. 

Femme, parure ancestrale, ombre de nos cases, silence du 
guerrier, 

Sois fière des fers que tu ne cesses de défaire. 

Toi la martyre, âme aimante, consume mes peurs, 
supporte mes peines. 

Toi la sentinelle éternelle, scintille de ton zèle. 

Belle, mêle tes perles d’espoir à mes déboires. 

Ruisseau  d’eau de vie, je t’aime  je t’aimerai encore et 
d’avantage. 

Et cela je te le dois sinon j’en mourrai. 
 

ANGE ETI 
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FILLE ECOLE 

 

L’Ecole est mon droit 

Une obligation pour vous parents 

La pauvreté n’est pas une excuse 

Celui d’être femme n’est pas un crime 

Pour ne pas que j’y aille. 

Famille, où est ton honneur 

Toi qui a si soif de grandeur ? 

Ne soit point le comble de mes malheurs 

Croyant ferme  

Aux stéréotypes du passée 

Croyant ferme 

Aux velléités insensées. 

 Ne bricole pas mon avenir  

Ne picole pas mon devenir. 

Inscris-moi à l’école 

 L’école, maintiens moi s’y.  

Moi fille  

Moi femme 

Moi mer. 

 

 ANGE ETI 
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FLOUA 
 

Etudiez comme si Dieu n’existais pas  

En ne comptant que sur soi même 

Le seul moi pour faire le pas. 

 

                                                     Dans la négation de Dieu  

                                                      En un premier temps  

                                                       En un second plan 

 

Se savoir incapable de rien 

Capable de ne produire que des riens 

La beauté de l’esprit 

La splendeur des lumières de l’âme 

Sans le concourt de Dieu 

  

En ce moment  

Demandez l’aide des cieux. 

 

                                                                             Sagesse et intelligence  

                                                                             Recevrez en abondance 

                           Dans le réceptacle de ce qu’entreprend votre conscience. 

 

 

ANGE ETI 
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POUR TOI   
Mon cœur en peine, peine à reconnaitre les pas de l’amour.  

En toi, se trouve l’ultime flamme de ma renaissance car intense se consume le brasier de mes 
sentiments.  

Pour toi qui porte en tes mains le souffle de mes espoirs, te perdre serait consacré mon agonie.   

Ne nies pas mes avances mais avance vers le salut de mon être.  

Etre  avec toi, pour ainsi   

Etre pour toi, celui que t’aimerai écouter   

Celui qui voudrait te parler sans t’interpeller.  

Fêlé, je serais si tu ne m’écoutais pas bien plus si tu me repoussais.  

Sais-tu se serais me laisser sans repère.  

Toutefois mon vœu serait d’être ton double.   

 

ANGE ETI    
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QUETE DE SENS 

Je ne  me connais pas, Je me découvre. 

Vers qui aller si Je ne connais pas les miens. 

Comment pourrai-Je les reconnaitre s’ils ne me comptent pas parmi les leurs. 

Moi, étranger à moi-même, 

Même s’ils m’aiment. 

J’ai préféré le danger de l’ignorance 

Et la surdité de l’arrogance 

Par rapport à la honte de la connaissance. 

Me voici, 

Bouche close, 

Sourd des mots qui se disent,  

Sourd aux valeurs qu’elles incarnent. 

Il n’est rien d’aussi absolue que de savoir qui on est 

Sachant d’où l’on vient, 

Afin de pouvoir déterminer où l’on se rend. 

L’intellect est celui de savoir son essence en vue d’apporter sa différence 

Richesse de la fontaine de diversité, celle de la messe de l’universalité. 

Sans quoi, on aura que ce que les autres pensent de nous 

Sans avoir à dire ce que nous pensons de nous même 

Pire, ce que notre pensée est capable de transmettre, tant elle est vide et ride. 

Qui suis-Je ? 

Qui es-Tu ? 

Qui êtes-vous ? 

La vérité nous appartient  

A nous de la découvrir. 

ANGE ETI 
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FREE 

 

 

La liberté s’acquière 

Au prix du pardon 

L’amour 

Au prix de ce don 

Quand l’accepter 

Inonde l’abime de l’être. 

Pour une mission 

Maintenir l’amour en nos cœurs 

Pour que tout ce qu’il y a de bons en ce monde perdure à jamais 

Par le vin de la vie qui soigne les blessures 

En nous rappelant les plus beaux instants de la vie. 

Je sais aujourd’hui qu’il n’y a rien de plus beau que la foi. 
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FRIENDS 

ON NE CONFISQUE PAS L’AMOUR QUE L’ON DONNE .AINSI 
JE TIENS A T’EXPRIMER COMBIEN TU COMPTES POUR MOI 
ET TE SIGNIFIER TOUTE L’ESTIME QUE J’AI POUR TOI. 

UNE GRACE D’ETRE TON AMI, UN DON DE T’AVOIR CONNU. 

DANS L’INCONNU JE TE RENCONTRAI ET DEPUIS NOUS 
CHEMINONS MAIN DANS LA MAIN SUR LE MEME CHEMIN. 

BONHEUR A NOUS MON AMI(E), BONHEUR A NOUS. 
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FUNEBRE FUNESTE 
 

Mort, le cœur vide 

Plongé dans les terres arides 

Corps éteint 

Logé dans les lins. 

 

Tous s’en allaient 

Boire leur lait. 

 

Après avoir longuement festoyé ; 

Veillé  à se consoler. 

Empressés, tous 

A repartir mon butin. 

 

Plus que menace  

Les louves voraces 

Conseillaient les loups rapaces 

Sur les fins sans traces 

Tant ils se massent. 

 

Les laissés pour contre 

Comptaient moins que le compte monstre. 
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Se révélaient 

Les visages troubles 

Troubles maquillages ; 

Les inconnus reconnus 

Dans le verbiage retenu. 

 

Joyeux rouage ! 

 

Taries, les poches pleines 

Pour l’ambulance. 

Point de sous  

Pour l’ordonnance. 

Trop chargé  

Pour le chagrin de la peine. 

 

Puis soudain ! 

 

Au terme du souffle divin 

La coupe se rempli de vin. 

Inerte 

Mon cercueil  

A l’accueil ; 

Début de l’écueil. 

 

Bouche close 

J’explose 

Pourri 
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Je nourri 

La terre avide 

Du vide de ce cœur aride. 

 

A bientôt ! 

On s’y retrouve si tôt ! 
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GINEVA 

 

Saigne et hurle sous la chéchia qui te racle 

Siffle et cri sous le mitraillement qui t’acclame 

Gicle ressort sur le bord  

La rive qui coule de la source du bol. 

Encore inexplorée  

Continent à parcourir  

Traversée aux mains nues de la crue qui accru. 

Doux palais  

Des plaintes qui s’endorment 

Des complaintes qui s’éveillent 

Matin soleil de l’extase. 

Gineva ! 
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TOUT MOI POUR TOI 

Tout moi en toi  

Tout toi sur moi 

Tous nous en un. 

Tout en un nous sommes 

Moi en toi 

Toi en moi 

là dans ton regard 

Moi dans ton regard.  

(…) 
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GUERRE EN PAIX 

 

Les rues désertes 

Noir de monde inerte 

Les rues silencieuses 

Noir des âmes bienheureuses. 

Dans ce carnage, homme de tout âge 

Noyer dans l'océan de la rage 

Dans ce massacre, homme de toute race 

Noyer dans le béat de la grâce. 

Luisait sur les lèvres, le doux sourire 

La joie de ne plus souffrir 

Luisait sur les visages, le doux regard versé 

L'extase de ne plus qu'être aimé. 

Amère délice 

Heureux supplice. 

Sublime sinistre 

Triste registre. 

L'orage de la haine couvrait de son ombrage 

Versant la pluie de ses peines 

Trempant dans la boue de ses moisissures la pourriture de braves cadavres. 

Le plaisir du mal offrait un spectacle spécial. 

Dans le réceptacle des vivants, la purée des biens conservés 

Dans le fond des rouges marmites, suffisamment de viande pour festoyer. 

L'instinct de survie dispense bien de la pense 

Tout ce qui compte est de remplir sa panse. 
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Le pain et   le vin s'étalaient à l'horizon (pain et vin =le blanc et le rouge: les os et le sang) 

La dérision à profusion. 

L'horreur offrait tant de bonheur à ses âmes qui vivaient la douceur de la douleur 

Quand le désespoir criait victoire. 

Bienvenu à Guerrenpaix! 
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JOIE 

 

Laisse ton enveloppe charnelle être agi par l’homme intérieur. 

L’homme intérieur, travaille à le rendre meilleur  

Bien que soit présente sa douleur 

Douleur qui porte vers l’avant, en ceux qui sont en quête de paix intérieure. 

L’intérieur est la clé de tout  

Tout y entre ou y sort 

L’ordre ou le désordre 

L’harmonie ou la nie. 

N’oublie pas la beauté de ton âme 

Ton esprit, souvient toi s’en 

Ton cœur rend le aimant et humble 

Ton corps soumet le au gouvernail du silence 

Par le silence du bruit de la science 

Science contemplative et active. 

Ainsi, toi conscience infinie de l’univers 

Tu vivras le bonheur entier. 

Amour et paix. 
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JOYAU MARTYR 

 

La douleur de la croix jette en mon cœur les semences de la foi. 

  

    Les fleurs luisantes des gerbes pousses de la charité 

  Conduisent mon âme dans les fentes de la vérité 

    Les fleurs luisantes des gerbes pousses de la charité 

  Conduisent mes larmes dans les beautés de la sainteté. 

 

                            Doux soleil d'humilité 

                              Illumine mes ténèbres 

                              Et qu'il te plaise d'y rependre tes lumières. 

                            Doux miel de simplicité 

                               Illumine mon palais 

                                Et qu'il te plaise d'y rependre ta paix. 

 

  Dans le silence de la prière 

   Ou se brise mon cœur de pierre 

  Dans la brise légère 

    Ou la douce tendresse libère des tristesses. 

 

La douceur de la croix dans mon regard larmoyant. 
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38 

LA DEMENCE 

 

Mon cœur d’épine se nourri de rapine 

Quand s’éteint en moi l’étreinte de tant de contraintes 

Dans le sublime de la perte de mon intime 

Dans l’intime du gain de mon estime. 

Ce cœur qui dort dans le tourment des remords 

En cette âme morte qui soupir encore le martyre 

Sous la pluie des orages du silence 

Sous la foudre des ombrages de ta présence. 

Seul à porter les fracas qui s’entassent en ma chaire d’eau et de sang 

Eparpillée de part en part  

Déchiquetée dans l’abime de mon rempart 

Les os broyés  

Ivres de douleur  

Exprimant la douceur de tes ardeurs. 

Moi que tu abimes par amour du supplice 

Caresse mes restes de tes passions    

Viande sèche d’amers délices 

Qui se noir malice. 

 

 

Ange Eti 
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LA MORSURE 

 

L’amour est si doux quand on y prend gout 

Si fade à perdre gout. 

L’amour des croix  

Pour la vie de foi 

L’amour des lois 

Pour une vie de choix. 

Porté par la grâce 

A la hauteur de la perfection. 

Tiré par le vice  

Délice dans l’abime de la damnation. 

Volupté accessible 

Chasteté inflexible. 

L’amour est le plus beau des tourments 

Le plus tendre des châtiments 

Le plus lourd des sentiments. 

Vice malice 

Caprice actrice. 

L’amour est tel  

Qu’il n’y a aucun plaisir à se dessaisir  

Du désir et souffrir le martyre 

Ni aucun martyre qui éprouve le désir 

Du plaisir de ne point souffrir.  
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LA MORT 

 
La mort est un sommeil 

Sommeil en fonction du réveil 

Réveil de jour de naissance. 

La mort est l’acte 

 Le plus personnel 

 Le plus intime de notre vie 

Le plus grand instant de notre existence. 

Moment du plus grand amour 

La mort est une attente 

Une rencontre 

Un acte d’amour extraordinaire 

Qui éveil la peur et la terreur. 

La mort est un don  

D’une beauté majestueuse. 

D’où sommeil docile 

Eveil par l’action de sa miséricorde 

Aux endroits choisis par notre existence. 

La mort  

Une joie paisible 

Un mariage après les fiançailles de la vie. 

Lieu du dépouillement absolu 

Lieu de silence voulu. 

La mort 

Une retrouvaille 

Une réponse à un appel. 
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41 

LA PLAIE 

 

La rue m’a engendrée 

Pendant plus de neuf mois elle m’a portée. 

La rue m’a aimée 

Pendant plus de neuf mois elle m‘a bercée. 

 

La rue m’a couchée 

Pendant plus de neuf mois elle m’a hébergée. 

La rue m’a douchée 

Pendant plus de neuf mois elle m’a embaumée. 

 

Devenu grand  

Elle m’a rendu errant. 

 

Dormant  à la belle étoile 

Dans la nue noire de sombres extases 

Vêtu des restes de claires  fantasmes 

Qui ont fait de moi l’ombre d’amers regrets 

A défaut de m’expédier aux engrais. 

 

Ordures de tant de pourritures 

Elle a fait de moi une moisissure. 
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Marchand de tares  

Dans l’insouciance des biens pensants 

Pue saignant  

Engraissé de vices 

Moi,  

Bien connu et reconnu comme tel. 

 

Sur le sentier des mains sans mains 

Mes mains liées sur le chantier de la pitié 

Versée çà et là aux abords de la pauvreté. 

 

Là où aucun enfant ne devrait être 

Là où aucun parent ne voudrait naître. 

 

Je suis un incident, 

Le bruit d’un accident. 
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LA PLUIE 

 

La vie tombait du ciel et vivante devint  la terre qui l'accueillait en son sein 

La vie s'écoulait en elle et ils ne faisaient qu'un dessinant les pans d'un chemin 

Là dans les ravins 

Tapis dans l'ombre de la lumière 

Inscrit dans le vent qui souffle. 

Le ciel ombrage menaçait avec courage 

Avec ombrage menaçait le ciel orage. 

Tout calme  

Tout clame. 
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L’ASTRE DU JOUR 
 

Le soleil pleuvait d’ardentes lumières  

Qui tirent de l’amère nuit éphémère. 

Le soleil s’éveille 

Merveille réveil  

Qui émerveille. 

Le soleil se lève 

Et s’élève 

Brulant la peur de souffrir 

 Contenant la soif de s’offrir 

   Cherchant sa direction sans aucune ambition. 

    Immersion en notre plus grand désespoir 

                D’où 

Peut germer le plus grand de nos espoirs 

Le soleil de l’esprit conscient de sa nature infinie  

Se porte  

Sur l’abondance de croire 

Sur la prévenance de voir 

Sur l’urgence d’agir 

En fonction de ce que l’on veut vraiment. 

                 D’où  

Soleil qui ajoute de la valeur en ce monde. 
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LE CHEMIN 

 

Le pardon conduit à un parfait abandon 

L'humilité à une irréprochable  simplicité 

La paix à être plus gaie 

La vérité à la joyeuse éternité 

La justice à la glorieuse clarté 

L'amour à la somptueuse sainteté 

Le silence à l'essence de l'amour 

La prière à briser les cœurs de pierre 

La foi à l'action de l'exploit 

La miséricorde à défaire nos cordes 

La communion à l'accord de nos unions 

La mort à la vie. 
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LE COUPON 

 
Je tiens ton âme  

                           Dans le versant du couchant 

Tes larmes 

                           De la fontaine de jouvence 

Ton intime 

                            Dans le carcan  

De mon estime 

Tant  

Je te sous-estime. 

Je tiens le bout de ton âme 

                             Au seuil de ma lame 

Quand elle tranche  

Dans ton silence 

L’absence de ta présence. 

 

Tout se passe ainsi 

Depuis la nuit des temps 

Tous ainsi 

Depuis les lunes d’entant. 

Crie d’agonie 

Plus loin que l’horizon 

Joie exaltante 

Plus haute que l’herbe montagne. 
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Personne ne pourra te délivrer de ta prison intérieure 

Que te lègue ce geste 

Héritage de traditions désuètes. 

Je tiens ton âme 

Dans le couchant du versant 

Dans l’attente du soleil conscience 

Dans l’espérance de la mort de l’insouciance 

Face au crime tu as fait 

 

 

Celui d’être femme. 
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LE LEURRE 

 

La peur est une grande alliée 

La peur est une puissance préventive 

Elle nous prépare à la résolution 

Elle travaille à affiner notre discernement 

Et oriente ainsi le choix éclairé par les lumières de la prévenance 

Qu’elle sème en nos cœurs. 

La plus grande peur est de la nourrir de nos frayeurs. 

Nos exploits ne tiennent pas à nos forces 

Mais bien à la force de nos faiblesses. 

La force de la faiblesse tien au don de soi 

A l’abandon du moi 

A la vérité de reconnaitre et d’accepter ses fragilités 

Et se mettre entre les mains de l’humilité 

Le regard fixé sur la croix  

L’exercice de se fixer à elle 

Par le courage qu’elle rayonne. 
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LE PRESENT D’UNE VIE COMMUNE 

 
Le livre de la vie contient la science de l’amour 

L’amour le seul bien que j’ambitionne 

L’unique chemin de la fournaise de l’abandon 

L’ultime marque de reconnaissance 

Douce consolation des horizons divers 

Caresse nuances des revers. 

 

La science de l’amour détient les mérites de la vie 

La vie, l’éternité qui m’emprisonne. 

 

En moi 

Toutes les faiblesses qui résonnent 

En nous  

Toutes tristesses qui chantonnent 

 

Les mérites de la vie  

Dans la bonté infinie de la charité 

Les élites de la vie 

Par le feu de l’amour divin 

Les ermites de la vie 

Dans le silence des âmes pacifiées 

 

Portées en la conciliation des cœurs 

Epris de la semence réconciliation 

Les regards tournés vers l’horizon de l’émergence. 
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LE TRAVAIL ET LA PRIERE 
  

Fais du travail une prière et de la prière l’essence de ton travail.   

Fais des études une méditation  et de la méditation l’objet de tes études.   

Fais de la foi le soutient de tes efforts  

De l’espérance ton leitmotiv quand tout semble impossible  

 De l’amour la passion de tes ardeurs.  

Du fond du cœur travail à la sueur de tes peines, pour que le Seigneur te bénisse de tout heure.  

Du fond du cœur l’action de grâce en tout lieu, d’avantage dans tes pleures.  

N’aies pas peur !        

Aies confiance en toi, en DIEU et en personne.  

 Tu es né pour être vainqueur 

Né pour ajouter de la valeur en ce monde.  

Étudies avec ton cœur et penses avec la raison.  

Travaille et prie, prie et travaille.  
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IVRE LIVRE 
 

Le livre est un vaste océan de pensée  

Dans lequel s’entrelace l’immense champ des pensées. 

Et sur le rivage de l’imaginaire 

Prend forme l’horizon de l’univers 

Que créé la pensée. 

Libre  champ de  lumière  

Ou s’allient raison et passion 

Pour transmettre en ces mots les sensations 

Qui se font chaire dans un cortège de phrases. 

Et sur le haut de la montagne des frissons 

Ou se brise l’ignorance et l’arrogance de nos prisons 

Scintille les rayons du clair matin. 

Matin soleil que confèrent les secrets qu’il recèle 

Nuit noir que renferment les versants qu’il décèle. 

Consumer par l’irradiation des mains qui touchent 

Embraser par l’invisible firmament des pages qui poussent 

Présence d’un univers qui s’étiole tel une fiole 

Le livre ivre tambourine.  
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LUEURRE  

Ma bien aimée 

Tel le phénix qui renait de ces cendres 

Tel est  le désespoir qui m'abime dans l'abime du purgatoire 

Je purge ma peine dans le regret de ne plus te revoir 

Je t'ai aimé que par mot et voici que je fais face à mes maux. 

Rongé par le silence ta voix 

Rongé par l'absence de ta présence 

Je contemple la beauté de ton silence 

Dans le regard de mes souvenirs 

Dans le lointain de mon amertume. 

Mon amour revient moi 

Mon amour revient moi 

Par l'amour qui nous fi, au nom duquel amour ton cœur aimant me donne de l'espoir. 

Tel le soleil levant  

Tel le vent soulevant 

Tes pas courants vers le mourant que je suis. 

Ton amour meurtri qui te tend les mains 

Ton amour meurtri qui te donne son cœur  

Tel le phénix qui renait de ces cendres 

Tel nos cœurs qui ne font plus qu'un 

Tant ton amour pour moi est vie en moi  

Sans toi je me meurs. 

Je t'aime  

Je t'aime  

Je t'aime.   
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MA DOULEUR 

 

J’ai le mérite d’avoir un corps 

Quand bien que tu te diffères de moi par la couleur de la conscience 

Tu sais 

Je n’ai pas choisi d’être 

Tout comme celui de naitre 

Laisse-moi donc pètre. 

Ne m’enferme pas en t’enfermant 

Tenant ferme aux fers des enfers 

Qui refusent de se défaire 

De la nuit noire du claire obscure. 

Laisse la lumière de l’amour  

Versée en toi les clartés de la vérité 

Afin que libre tu sois 

En acceptant la nature du moi 

Que je suis. 

Tu sais  

Nous sommes l’arc en ciel des âmes unies 

Nous avons la beauté de l’âme 

Alors 

Laisse-moi irradier 

Laisse-moi exister 

Ne m’exile pas. 
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MAMAN 
Ma bouche posée sur ton sein 

Fait mien la vie ; la vie qui coule en moi 

Moi pour qui tu t’es battue 

Pour me donner vie. 

 

Souvient toi des tumultes incompris 

Ecoute les pleures de mes larmes 

Devoir téter 

Ma seule arme. 

 

Ne lâche pas prise 

En si bon chemin entrepris. 

Logé dans le sein de ta poitrine 

Je tiens ferme des mains 

Ton lait qui fait mien 

Gicle en mes entrailles. 

 

Plat de riche  

Riche plat gratuit 

Quand soleil se fait mon premier matin. 

Rien que ton lait  

Maman ! 

La sève de ton sein. 
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Point d’eau et rien d’autre 

Pour faire de moi 

En six mois 

Un roi 

Sans quoi, 

Je serai le morceau de viande qui respire ; 

La tâche qui transpire. 

 

Pour nous, 

L’allaitement est le meilleur départ pour la vie. 

Merci Papa ! Je Vous aime. 
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MATERNELLE 

 
Poème de vers qui rime en nos arènes 

Ma langue poème 

Fontaine de rimes ou baignent des rênes 

Mémoire vivifiée par la strophe de nos terroirs 

Ma langue mémoire 

Tel un miroir 

Que reflète N’ZASSA 

L’arc-en-ciel des peuples m’BRASSA 

Du ciel de couleurs multiples  

Denses et variées 

Emmiellées de sourires 

Emmitouflées de souvenirs à ravir. 

Ma langue soupir 

Enseigne de bouches muettes 

Qui clament la Nie désuète 

Ma langue lamie 

Assimilée à l’oubli  

Enracinée à l’emprise 

Enchainée aux kystes 

Qui se lampent 

D’un intellect probité 

La défigurant  

D’une grâce majestueuse 

Dans le rite de ses champs 

Dans le chant de nos danses  
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Océan parloir de paroliers  

Enracinés dans la semence maternelle 

Djasso Nantié ! 
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L’ETINCELLE 
 

Mon amour, 

Je voudrai t’enlacer 

Embrasser ton corps qui couché ne cesse de se consumer 

Sous le brasier de mes mains chauffées. 

Tu sais j’ai hâte de te rôtir 

Moi à qui tu ne cesses de t’offrir 

Quand bien même que tu me fais souffrir 

Par tant de caresses déchainées  

Qui se meuvent en nos cœurs enflammés. 

Clappe dans le silence intime 

Nos fessées qui sucrées font danser le pilon dans le mortier 

Saigne ta douce beauté 

Quand émane de nous la braise parfumée. 

Tu es absolument délicieuse 

Tant tu es gracieuse 

Et plus que merveilleuse. 

Clame la nue vorace de voluptés 

Qui s’étend aux horizons acclamés 

Retourner 

Renverser 

Ecarter 

 

Que du bonheur  

En ces tendres heures 

Du supplice de la torture qui dure 
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Du dure des murs fruits qui tombent des mûrs 

Du mur des nues. 

Assied toi sur moi 

Toi qui es à moi 

Je suis ton roi  

Et toi ma proie. 

Déchiquetée de part en part  

La vive chaire réclame le retard 

Par le regard 

Avant l’heure du  placard 

 

Cri pas ! 

Le tourment commence à peine 

Dans cette plaine 

 Qui n’est pas pleine. 

Voix de douleur de l’enceinte 

Voix de douceur en son enceinte 

La jeune fille en chaleur 

Fait voir de toutes couleurs 

Toute en sueur 

Par la candeur de ses rondeurs. 

 

 

Ou était pudeur  

Quand il faisait honneur 

Ou était frayeur 

Quand s’était l’horreur. 
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Acclame le carnage 

Réclame l’orage 

Etincelle en selle 

Ma gazelle. 

Je cours dans ta tour  

Tant tu me presses à faire des contours 

Tu m’as de partout 

 Partout je suis 

En toi 

Union  

Toi en 

Passion 

En nos 

Sécrétions 

Dans le bastion 

Par les bastons 

A coup de bâton  

Dans le béton. 

 

Art sublime 

Sublime intime 

Intime estime 

Estime ultime 

Ultime sublime 

Etincelle. 
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Moi petit enfant 

                             J’ai semé la graine de la paix 

                             Je récolte les fruits du progrès. 

                             J’ai coupé les lianes de la guerre 

                              Je laboure la terre de l’amour 

 

 

Le corps en don 

                             En mon abandon  

                                                           Au pardon 

 

Le regard versé  

                                                            A l’horizon de l’espérance 

 Eclat de toute transparence. 

 

                                                                                                                   Mon cœur chante en chœur 

                                                            L’harmonie  

De cette sublime symphonie 

                                                             Quand danse la paix dans l’innocence  

De notre enfance. 

 

Toi si grand que moi 

Comment te sentirais-tu  

O! Homme de pierre 

Me voyant en larmes et en sang ? 

 

Alors écoute ton cœur enfant 

Et laisse le soleil d’amour 

Fendre ton cœur parent. 

                                                                                                                           ANGE ETI 
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+*-MON AMOUR 

 

Mon amour pour toi est plus profond que l'abime. 

 Et me sachant si loin mais plus que proche de toi, grande est la tristesse qui m'abime. 

Mon âme s'étend le long du désert de ton absence et silencieuse se fait sa présence dans la solitude si 
immense. 

Et aussi grande que paraisse la distance, vive demeure pour toi, mon amour si intense. 

Dans la profondeur de tes yeux se tient toutes les tendresses qui me tiennent. 

Dans la profondeur de tes mains, toutes les caresses qui me contiennent. 

Au-delà du mot qui se fait phrase pour te dire je t'aime 

Au-delà de cette phrase c'est toute une vie en phase avec l'amour. 

Ma bien aimée que mon cœur s'est choisi d'aimer 

Ma bien aimée que mon cœur s'est choisi de vivre 

Tout enflammé sans jamais se consumer 

Tout en feu sans jamais s'embraser. 

L'amour qui nous enivre 

L'amour inscrit dans l'éternité 

Perlent sur les joues que tes lèvres ont goutées, les larmes de mon désespoir. 

Saigne ce cœur meurtri qui demeure dans l'espoir 

Celui de notre amour 

 Celui  de notre vie 

 Celui de notre histoire. 

Et aussi profondes que paraissent les peines de ton cœur, infinie est l'amour que j'ai pour toi à chaque 
seconde qui passe. 

L'amour surpassant la haine, j'aimerai ne jamais te haïr. 

Je  t'aime mon amour 

Je t'aime ma bien aimée 

Je t'aime et ce jusqu'à la fin des temps. 
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MURAILLE ARMURE 

 

Plante un arbuste 

Tu sèmeras la vie 

Préserve un arbre 

Tu ferras parler ton âme 

Soucis toi de la nature 

Pour toi  

Elle sera une parure 

Rend l’air sur 

Ton cœur sera tout pur 

Prend soin des espèces 

Ils t’enverront ses mots en pièces 

Préserve l’avenir 

En étant 

Plus responsable de ton devenir 

Nature tu es  

Et tu demeures. 
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NEPI 

 

 

Epine épice de sublimes senteurs 

Parfums  des joyeuses ardeurs 

Chéchia de braves danseurs. 

Nepi  

Piment noir de chants d’horreur 

Splendide honneur de délices charnels 

Mol époux de Gineva. 
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ESCLANDRE 
Le soleil dardait, le doux soleil qui se réveil 

Réveil augure de lumière qui éclaire ces sombres visages 

Visages en cage, fou de rage. 

L'astre du jour se consumait en ciel de flamme  

Flamme de jour scintillait en ces yeux sans partage. 

Vacillant en la douce douleur  

La sublime candeur  

Des lieux rieurs. 

Le soleil dardait, le doux soleil qui s'éveille 

Réveil augure de clarté qui éclaire ces ombres visages 

Visages en carnage, pou de gage. 

L'astre du jour s'embrasait en ciel de larmes  

Larmes de joues luisantes en ces yeux de carnage 

Le regard perdu dans cet océan des armes 

Le regard déchu dans ces vagues d'alarmes. 

Rieurs des lieux  

Les vainqueurs clament 

Les vaincus s'esclaffent. 

Prieurs au mieux 

Le désespoir de l'espoir 

L'espérance de la désespérance 

Le jour noir du clair matin obscur. 
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PAIX 
CONSCIENCE D’AMOUR  

CONSCIENCE D’ŒUVRE BONNE DE VIE  

CONSCIENCE DE PRESERVER ET RESPECTER L’HUMAIN TEND 
SES MAINS. 

MAINTES FOIS ELLE NOUS ASPIRE A UNE ASPIRATION 
NOUVELLE, CELLE D’UN ETAT D’ESPRIT RESPONSABLE ET 
AIMABLE ; CAPABLE DU DEPASSEMENT. 

ENTAMANT A L’UNIS SON DES CŒURS PACIFIES, HUMBLES 
ET DOUX LES CHANTS  RECONCILIATEURS QUI EFFACENT 
TOUTES RANCOEURS DES CŒURS, LES PEINES ET HAINES. 

L’HORREUR ETAIT D’HIER ET LE BONHEUR AVENIR AIT SI J’Y 
SUIS  AVEC  TOI. 

ACTION DANS LA VERITE POUR PERPETUER LA BONTE, 
L’UNICITE DANS LA DIVERSITE. 

LA PAIX EST UNE ATTITUDE,  MIEUX UNE HABITUDE A VIVRE 
EN SOI ET L’ETENDRE A TOUS. 

ETRE DES ETRES DE PAIX, NAITRE ET PETRE DANS L’AMOUR 
ET LE SECOURS DE TOUJOURS Y AVOIR RECOURT. 
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PASSION ENFLAMEE 
 

De ton regard surgit la chaleur de nos sentiments  

T’es absolument délicieuse  

Tant t’as le genre de bouche qui appel au baiser. 

Attiré par le parfum de ton corps et le mystère de ton regard 

T’es celle qui me rend fou de désirs 

Tout étant une personne que je pus aimer. 

Ton sourire adouci mes traits tannés 

Quand de ce doux  sourire 

Découle de l’imprévue 

L’intime qui plonge dans l’univers de nos regards. 

T’es première de mes pensées 

Augure réveil 

T’es mes rêves 

Miel âpre sommeil. 

Une faim de toi émane de moi et se rend visible 

Dans les flammes du plaisir qui me consument. 

Pouvoir te toucher 

Intense fantasme qui comme de jour  

Dévore en mes nuits  

La soif de te contenir. 

Mon amour 

Je sais et je sens en moi ta présence 

Qui me rend si proche de toi. 

Ma main suspendue dans l’espace 

N’a écrit qu’un mot en lettre de feu 
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JE T’AIME ! 

Par-delà mes souffrances 

Car avec toi  

J’ai appris à ne pas avoir peur d’aimer. 

Avec toi 

J’ai appris à vivre. 

J’imprime dans ton cœur  

Ma lueur qui brille en toi 

Mon moi qui t’accompagne  

Tout le jour  

Dans le clair-obscur de la vie 

Toi ma bien aimée  

Dont la chaleur des entre jambes 

Résument bien mes discours. 
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LA POETIQUE 
 

Fixe la parole  

Dans la mémoire du temps 

Dans l’esprit des masques 

Ame confiante 

Au delà des eaux hurlantes 

Annonce le tam -tam des phrases exultantes 

Couleurs de vie  

Exalte les hymnes nos voix vives 

Dans les mailles des révélations 

Dans les turpitudes des exhibitions 

Grande mystique du monde des esprits 

Compagne intransigeante dont les tresses sécrètent 

Toutes choses uniques 

Liens intimes des liens 

Transmet  à l’éternité 

Les geôliers 

Qui des mains noirs 

Font mémoire 

Des lumières de leurs histoires. 
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POUR TOI 

  

Mon cœur en peine, peine à reconnaitre les pas de l’amour.  

En toi, se trouve l’ultime flamme de ma renaissance 

 Car intense se consume le brasier de mes sentiments.  

Pour toi qui porte en tes mains le souffle de mes espoirs, te perdre 
serait consacrer mon agonie.   

Ne nies pas mes avances mais avance vers le salut de mon être.  

Etre  avec toi, pour ainsi   

Etre pour toi, celui que t’aimerait écouter   

Celui qui voudrait te parler sans t’interpeller.  

Fêlé, je serais si tu ne m’écoutais pas bien plus si tu me repoussais.  

Sais-tu se serais me laisser sans repère.  

Toutefois mon vœu serait d’être ton double.  

  

ANGE ETI  
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REVERIS 

La vérité est nourrice de la liberté 

La sincérité, conscience de toute clarté 

La franchise affranchie de la sottise 

Le renoncement est la véritable source de liberté 

Et  tout abandonner, c’est pouvoir se donner aux ronces de la bonté 

S’exprimer avec son cœur, c’est permettre à l’âme d’extérioriser ses pensées 

Mieux, c’est donner corps au silence de ces mots 

Et quand s’écoule en nous l’amour, le repos de notre être intérieur nous fait rejoindre l’éternité. 

Ce bonheur sans fin, dans le coin de la prière, telle une rivière qui s’écoule dans le plus intime de 
nous-même. 
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72 

 

RUPTURE  

 
Elle le déteste du plus grand amour dont elle l’aime  

Et sa présence qui lui était si lumineuse 

Devint l’éclat si ténébreux. 

Il la sert contre lui  

Dans ce silence  

Qui est la plus belle des symphonies 

Dans ce silence 

Qui est la plus somptueuse des harmonies. 

Devenu transparent l’un pour l’autre 

Tous les séparent  

Seul l’amour leur rempart 

A chaque ressenti de sa présence dans son intime 

Il travaille  à l’éteindre en son âme. 

 Puis en rame 

Il vogue dans le lac de lointains souvenir paisible 

Dans le miroir passible de son âme 

Dans l’éteint des cendres de leur amour dévorant. 

Une histoire flétrie par l’absence de regards fleuris 

Par le partage du chagrin  

Par le partage de la souffrance 

Qui livre aux entrailles du monde 

Qui prive de nœuds immondes 
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Otant la liberté par le silence de l’amour 

Laissant plein de vents. 

Seul, dans ces deux ondes auxquels nul n’échappe 

Celui de l’amour  

Celui du sommeil 

A l’orée du réveil 

Là où la lumière transparait au bout des tourments  

Du jour des nuits 

Quand vomi 

S’éteint la lumière de nos espoirs. 

La vie sans toi 

S’écoule comme les nuages qui s’effacent 

Dans le firmament 

Ecrit des mélodies qui te ressemblent 

Dans le néant 

Ecrit des mots qui t’assemblent. 

Adieu ! 
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SANS VOIX 
 

Je retiens mes larmes dans le creux de mon cœur. 

Je noie mon chagrin dans les cendres de ma douleur. 

Les mots fusaient de ma mémoire qui les diffusait au gré de la lumière de mon imaginaire. 

Les mots, vague de maux m'emportèrent dans l'océan monologue révélateur. 

Les mots, tels des os prennent chaires en nos pensées qu'infiniment. 

Et par force de penser, elles deviennent un corps et forment le socle de notre expression. 

Celle de l'esprit 

              qui des mains de nos émotions font tressaillir nos sens  

Celle du corps 

              qui éveil en nous tant de sensation  

Celle de l'âme  

              qui révèle en nous tant de passion. 

Je n'ai pas sus te dire ce que j'ai pu t'écrire, alors je te souhaite tout le bonheur de la réalité. 
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SEMENCE 
 

La culture confère une stature 

Mémoire de civilisation mature 

Nature des hommes d’ouvertures 

Initiés à porter ses parures 

Préparés à revêtir son armure. 

La culture est une graine 

Portée en terre 

Mourante et avenante 

Dignité 

Céréalière de toutes ses âmes de peines. 

La culture est récolte que porte fruit  abondance. 

 

                                                                                                                    ANGE ETI 
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SOIS   
 

Sois ma soie, celle qui tisse le ruban de mon cœur, qui me libère de mes torpeurs   

En cette heure solitaire, je me tiens là sans toi.  

Sois le motif ; couleur qui me motive et m’active à la réalisation d’être   

Autre que cela, misérable je serais, incapable de me défaire de ton absence car distant depuis.  

Depuis notre baiser ultime, mes lèvres ne t’ont point quittée  

M’aimes-tu encore ?  

Sans doute de plus en plus   

Plus qu’avant, tel était mon espoir  

Reviens-moi vite, reviens-moi  

Ton bien aimée qui toujours t’attend.   
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SOMBRE BEAUTE 

J’IRAI DANS MON REPOSOIRE BERCER SUR LE BALANCOIRE  

MARCHER DANS LE COULOIR VIDE ET MORNE. 

MES YEUX SE PROMENERENT ET VIRENT CES POTS EN 
TERRE, DERANGES PAR MA PRESENCE. 

VOLANT ET PAPILLONNANT MON VISAGE TAPIS D’HEUREUX 
SOUVENIRS. 

J’APPRENAIS A VIVRE A VIVRE MA FIN. 

HELAS ! LA VIE ME FUYAIT DE LA GOUTTIERE QUAND 
L’ARRIERE DU BASSIN S’EGOUTTAIT. 

TOUT EN UN JET. 

REJETTE, REGRETTE LE GOUT AMERE QUI EVEILLAIT MES 
SENS, UN REGAL INEGAL.   

PURE MERVEILLE, DELICE DIVIN. 

QUAND JICLAIT L’ULTIME BONHEUR, SE FUT LA DERNIERE 
HEURE AVANT L’HORREUR. 

J’AVAIS COMPRIS, L’OBJET DE MES EXPLOITS.LA CHALEUR 
DE MA VIE  S’EVAPORAIT TANT J’ETAIS APPEURE. 

ASSERE PAR L’ANGOISSE DU SOMMEIL SANS REVEIL JE 
PAYAIS LA DETTE DE MES CONQUETES COQUETTES. 

MA REQUETTE AU DELICE FUT LE COMBLE POUR FAIRE DE 
MOI L’OMBRE DE MES VICES. 

TU N’ES POINT EPARGNE TU SAIS, ALORS ECOUTE. 

ANGE ETI 
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SUBLIME ESTIME 

 

Je me sens si bien quand je suis si proche de toi et si seul quand t'es si loin de moi. 

Les jours paraissent. 

Si long est le temps 

Si lent en chaque seconde qui passe. 

Une agonie qui m'enlise dans le tréfonds de moi-même. 

Que de cendre suis je 

Que de vent qui m'emporte. 

Tu m'as noyé dans un océan de plaisir et inassouvis sont mes désirs 

Tu m'as plongé dans la romance de si doux fantasmes que j'y pense à tout moment. 

Progressivement je deviens ta pourriture et toi mes moisissures. 

Mordu par  mon amour, ton cœur saigne de vive joie, de si douce douleur. 

De toute heure tu te souviens de tant de bonnes heures 

Que du bonheur. 

Mais le plaisir est si court  que le prolonger est d'y avoir toujours recourt. 

Le sexe fait des ex  

Mais l'amour ne subit aucune annexe  

Donc demeure même en temps d'horreur. 
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SUPPLICE 
 

Je t’ai haï un soir  

Je t’aimerai toute ma vie puisque ton cœur est le mien. 

Je cesserai de t’aimer quand s’arrêtera le temps 

Je t’oublierai quand sommeillera mon sang. 

Moi voix résonne en  toi  

Toi qui hurle en moi. 

Tu es ma nuit 

Je suis ton jour. 

Ton amour  

Mon amour. 

Je t’ai haï un soir  

Je t’ai aimé  

Au revoir. 
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Tam-tam 
 

J’ai écrit une danse 

Que chante les mains battantes 

Dans l’entente du cor  

Qui fusionne ces corps. 

 

J’ai écrit un chant 

Que dansent nos pieds levant, 

Courant au chemin des mains unies 

Libres et ivres de paix 

Dans le cri du raccord 

Des corps à corps 

Huileux du brillant de la joie  

Qui résonne en nos jambes courantes. 

 

                                                                                   Je décris les fleurs hurlantes 

                                                                            Heureuses des rythmes enivrants 

                                                                    De l’ampleur des cadences délirantes. 

 

                                                                    Je transcris le mémoire des ainés, 

                                                                          Couronne des rois 

                                                                               Mémoire des rênes 

                                                                                    Chéchia du komian, 

 

                                  Par la terre qui parle 

                                                                          Par le sang qui hurle 
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                                 Par les mânes qui râlent 

 

 

                                                                           L’entame des âmes 

 

Respect ! 

 Respect !  

                                                                                                              Respect ! 
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Ouvre-toi  à la souffrance pour fuir l’arrogance 

Ferme-toi à l’orgueil pour suivre pénitence 

Fais le pas du progrès. 

Ouvre-toi à l’amour pour vivre 

Ferme-toi à la haine pour revivre 

Fais le geste du pardon. 

Ouvre-toi à l’humilité autour d’une tasse de thé 

Ferme-toi à la méchanceté partout en masse sucré 

Fais la paix. 

Ouvre-toi aux autres  

Tu entreras dans la vie 

Ferme-toi à eux 

Tu descendras de la vie. 

Tu sais, 

Il est des choses qui ne s’achètent pas, 

Parce qu’elles n’ont pas de prix 

Tu sais,  

Il y a du prix à aimer. 

Ouvre-toi à la vérité  

Ferme-toi à la cécité 

Célèbre la vie. 

 Lumière 

Mémoire éternelle 

Fais nous comprendre la réalité de notre condition 

Libère nous de nos prisons 
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Nous rendant libre de toutes ses chaines 

Ouvre nos yeux sur la beauté de notre âme. 

Fenêtre ouverte  

 

 

 

 

Ouvre nos cœurs 

Dans l’océan du silence 

Par les chœurs de nos larmes 

Rend-nous présent à la miséricorde, 

Les cordes défaites 

Implorant la grâce 

Par le supplice de la croix tenace 

Pour le regret de nos fautes qui s’entassent 

Dans la résolution prise de ne  plus recommencer 

De crainte qu’ils ne nous chassent 

Des cieux,  

Eternellement 

Perdu à jamais  

Dans l’éternité du regret 

Dans les ronces des enfers. 
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Ouvre-toi à la joie 

Ouvre-toi à la paix 

Ouvre-toi à la charité 

Ouvre-toi à la foi 

Ouvre-toi à l’espérance 

Ouvre-toi au Ressuscité 

Ouvre-toi au CHRIST 

Car il est plus facile de croire ce que l’on peut vérifier. 

 Nan Sro ! 

 

                                    

                                                                                                    ANGE ETI 
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Tout  au fond de toi se trouve le fond de moi-même. 

Tout le fond de moi-même, 

Tout au fond de toi. 

En moi s’incline vers toi 

L’amour que l’on ne peut confisquer une fois aimé. 

Aime-moi de ta plus grande haine. 

Pour le tout que tu es  

Pour le rien que je suis. 

Silence de ma nuit noir 

Présence de ton oubli 

Va-t’en  

Je te retiens 

AU FOND DE MOI-MEME  
                                                                                            ANGE ETI 
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TRAVAILLEUR A PLEIN TEMPS 
 

Chômeur je suis 

                  Je suis en rage  

                   Dans les fers de ma cage. 

                   Loin derrière  

                   Ma dignité 

                    Bien en face  

                    La pauvreté.  § 

 

Ne faut pas se leurrer  

Je n’ai plus de larmes 

Il ne me reste que mon drame. 

 

Mon état d’âme  

N’est qu’une flamme. § 

 

                    Entreprendre est mon soupir  

                    L’espérance est mon sourire 

                    Mes peurs ; un lointain souvenir. § 

 

Le « onze » m’aide à faire du tourisme 

Touriste de la crise entreprise 

L’entremise emprise 

Je cris mon râle bol 

Tenant ferme mon bol 

Avant mon envole  
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Pour le HAMBOLE. § 

 

 

 

                       Je jette sur le sol  

                       Les cauris de mon sort 

                       J’entreprends à me tirer de ce triste sort 

                       Je me bats à mort. § 

 

Et aussi longtemps qu’il me faudra courir 

Je continuerai d’écrire 

Les lettres de mon devenir. § 

 

                                                     La liberté n’est pas une tasse de thé à siroter 

                                                                    J’en suis en quête 

                                                                    Me l’approprier ; 

                                                                    L’arc de mes métiers. § 

 

Les douleurs  

Ma rigueur 

Pour l’amour du travail tenace 

Conscient d’être moi-même par moi-même 

Tenace  

Je travaille à railler de moi 

Toutes paresses qui s’entassent. § 

 

               Le diable vit en chaque homme 
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                Tout comme Dieu qui siège en chaque âme. 

                   Choisir ; notre liberté suprême 

                 Car responsables nous sommes  

                    De la vie  

                  Qui est un don  

                   Dont nous ne sommes pas propriétaires. § 

 

 

L’extrême au fait 

                               Se trouve en terre. 

Dans le fossé  

Bien enfoncé 

Dans le respect de l’oraison  

Plongé en médiation 

Dans le silence de la méditation. 

 

Faudra bien  

                      Rendre compte. 

 

Au terme du pèlerinage de notre existence 

De l’essence du sens donné à notre présence 

Là où notre science 

 Ne nous est pas d’un si grand secours 

Peut-importe notre parcourt 

Alors y pensez  

Avant de se miner. § 
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                                    La vie n’est pas un rêve 

                                         Qui n’exige aucune trêve 

                                     La vie ; une réalité 

                                          Qui transpire de dures réalités 

Que l’on se doit d’affronter 

Pour se faire une place au sommet. § 

 

         

              Et même s’il faille marcher sur la pointe des pieds  

Pour y arriver 

                         J’y serai 

Avec le bout de mon âme. 

             Alors fini le mélodrame  

Pour faire place enfin 

             Aux cendres de la faim. § 

 

 

                                                                                                  Fais du travail une 
prière 

                                                                                                  De la prière 
l’essence de ton travail 

                                                                                                   Des études une 
méditation 

                                                                                                   De la méditation 
l’objet de tes études 

 

                               Fais de la foi le soutient de tes efforts 

                               De l’espérance ton leitmotive 

                                Quand tout te semble impossible 
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                               De l’amour, la passion de tes ardeurs 

 

Du fond du cœur 

       Travail à la sueur de tes peines 

Pour que le Seigneur te bénisse de toute heure. 

 

Du fond du cœur 

         L’action de grâce en tout lieu 

D’avantage dans tes pleures 

        

N’aies pas peur ! 

                                                                                         Ecoute 

                                                             Ecoute 

Ton cœur à la lumière de la raison 

Ton âme dans le silence de la prière 

Ton altruisme pour bâtir l’avenir  

Ton espoir pour espérer en ton devenir 

Ton abnégation pour relever les défis. 

Aies confiance en toi ! 

Fait confiance en Dieu 

En personne 

Tu placeras ton espérance 

Tu es né pour être vainqueur 

Haut les cœurs ! 

Né pour ajouter de la valeur  

En ce monde 

Etudies avec ton cœur 
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Et pense avec la raison 

Pour te sortir de tes prisons. 

Travaille et prie 

Prie et travaille 

Vaille que vaille 

 

Restant fidèle à ta voix intérieure. 

Demeure dans ta demeure 

Ouverte aux bonnes heures 

Loin des sirènes extérieures. 

 

Faut « grailler » pour s’assumer 

Faut « barra » pour se respecter 

Faut mouiller le maillot de l’Union 

« Klaconiser » le « batuo » de la Discipline 

« Kpin kpin » le Travail 

 

Pour jouir des délices de l’émergence 

Instance de la fraternité dans l’hospitalité 

En notre Cote d’Ivoire 

Vitrine de l’Afrique et du monde entier. 

      § 

§ : Un avenir 

       Un devenir 

Que je travaille à construire  

Mes peurs, que je m’efforce à détruire.            (Refrain) 

                                                                                    Ange Eti    
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TUNNEL 

IL ME RESTE UN BOUT DE SOUVENIR, UN BOUT D’ESPOIR 
DANS L’ABIME DU DESESPOIR. 

MAIS LA, SEUL JE SUIS, RONGE PAR L’AMERTUME DANS 
L’ANCRE DE LA TRISTESSE, GRANDE S’INSTALLE MA 
DETRESSE. 

NE CESSE PAS DE RAVIVER LA FLAMME QUI DANS MON 
RETRANCHEMENT, NE CESSE PAS DE VIVIFIER CE CŒUR 
FROISSE ; UN BRIN D’ESTIME UNE MAIN SECOURABLE. 

TA PRESENCE   

TON SOUTIEN 

J’AI SOIF DE TOI  

J’AI BESOIN  DE TOI 
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XU ! * 

SUAVE GOYAVE DONT L’ACCES M’EST INTERDIT, SUBLIME 
EST ET DEMEURERA L’ESTIME QUE J’AI POUR TOI. 

SUAVE GOYAVE DONT L’ARBRE NE FLEURI QUE D’UN 
TEMPS, L’ULTIME BOYAU DE TOUT UN CHEMIN PARCOURU, 
CELUI D’UNE LUTTE CONTINUE. 

L’AMOUR QUI NOUS LIE L’AMOUR QUI NOUS FUT. 

SUAVE GOYAVE, TE CUEILIR SERAIT UN EXPLOIT CAR DEPUIS 
JE M’EMPLOI ET DEPUIS J’ATTENDS. 

J’ATTENDS LE MOMENT OPPORTUN ET CE MOMENT JE LE 
SAVOURAI EN TON SEIN ET TU LE SAIS. 
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